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Dans un rapport publié en novembre, le think tank Terra Nova s’intéresse aux enjeux
liés  à  la  consommation  de  viande  et  envisage  les  arguments  en  faveur  d’une
«  transition  alimentaire  »,  formulant  in  fine  onze  propositions  ouvertes.  La
première  partie  revient  sur  les  facteurs  économiques,  sociaux,  techniques  et
culturels ayant conduit à la forte augmentation de la consommation de viande au XXe
siècle. La seconde traite, quant à elle, de la « triple crise de la viande » : crise
économique, crise de confiance, crise de légitimité autour des questions d’empreinte
écologique et de montée de la sensibilité à la souffrance animale. On rappellera
notamment que la consommation française de viande, en baisse, est revenue en 2013 au
niveau de la fin des années 1980. Les « promesses de la révolution végétale »,
venant en appui à la nécessaire transition alimentaire, font l’objet de la troisième
partie. Cette transition reposerait, dans les prochaines décennies, sur une division
par deux de la consommation de « chair animale » par habitant, et sur l’inversion du
rapport entre protéines végétales et protéines animales. Au chapitre des solutions,
le rapport met particulièrement en avant la « FoodTech » (voir une autre brève sur
ce blog) et les innovations autour des protéines végétales. Il s’intéresse également
aux consommateurs : goût, lien aux terroirs, restauration scolaire, prix, campagnes
d’information en nutrition.
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La  quatrième  partie  présente  les  onze  propositions,  insistant  sur  l’évolution
progressive et lente des régimes alimentaires, liée aux habitudes, normes sociales
et préférences culturelles, mais également à la nécessité d’une stratégie de long
terme « pour organiser et accélérer la transition de notre modèle agricole et de ses
modes de production ». Parmi ces propositions, on peut retenir, par exemple, la
généralisation de l’option du « repas alternatif végétarien » et l’imposition d’un
jour  végétarien  par  semaine  dans  la  restauration  scolaire  du  secondaire,  la
promotion, sur les produits à la vente, de la mention visible du mode d’élevage et
d’abattage, ou encore une meilleure valorisation des végétaux grâce aux signes
officiels de la qualité et de l’origine (SIQO).

Si certains points mériteraient d’être précisés ou développés, ce rapport s’appuie
sur une palette large d’analyses, de la production à la consommation, des questions
médicales aux problématiques environnementales, etc. Il contribue ainsi au débat sur
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l’évolution des régimes alimentaires.

Julia Gassie, Centre d’études et de prospective
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